
"Tout change, et pourtant tout reste le même" 
 
De nos jours, tout en découvrant une autre crise situation que nous connaissons à nouveau le spectre du 
nationalisme / fascisme / racisme. Comme par le passé (deux-guerres crise, crise froid l'huile de guerre), de 
même aujourd'hui l'État et le capital des élites économiques organisées favorise les idéologies nationalistes / 
raciales et les formations qui améliorent les gangs public / parapublic. De cette façon, comme toujours, ils 
essaient de garder leur pouvoir et leur position de premier plan social tout en intensifiant l'exploitation et 
l'exclusion de ceux considérés comme des consommables, inutile, indiscipliné. Toute personne qui ne rentre 
pas comme un engrenage dans leur machine capitaliste. 
 
La majorité des droits de la personne et de l'emploi et des libertés sont déjà violé. Arrestations-préventive ou 
non-, les humiliations, «ranger» les opérations, les passages à tabac, la torture et les assassinats 
d'immigrants, les toxicomanes, les prostituées et les marginalisés, les homosexuels, les Roms et les 
objecteurs de conscience sont en effet produit de plus en plus souvent. Alors que les protecteurs les flics, 
institutionnelles «gardiens de la nation» et non institutionnel »de la race" fascistes restent inchangées. 
Camps de concentration sont bien vivante alors que leur nombre augmente, et c'est sans compter les 
immigrés empilés dans des conteneurs et dans des conditions sordides. les médias continuent à désinformer 
et à fonctionner comme un bouclier idéologique au système étatique et économique, créer des impressions et 
de la peur truie. attaques se déchaînent sur des lieux de rencontre, des espaces autogérés et des squats qui 
conduit à des militants torturés et vilipendé forintimidation et exemplification des exploités . 
Violemment réprimé toute forme de protestation, l'enrôlement et à contourner les faits, même les soi-disant 
«réalisations» de la modernité «Etat-providence». 
 

«Dans les villes que nous aimons, mille langues qu'ils parlent" 
 
Nous nous opposons à ce que cette crise comme une opportunité, ne pas se battre contre notre voisin, mais 
de prendre nos vies entre nos mains. Une chance de s'organiser collectivement, interagir et de créer de telles 
structures sociales, qui permettra à chacun de contribuer selon ses capacités et ses / profiter selon ses 
besoins. 
 
Si les politiciens au pouvoir, les banques, les sociétés multinationales, les canaux, despotiques, des 
opportunistes et des laquais profiteurs pense qu'il ya une chance à saisir toute la richesse, naturelle ou 
artificielle, nous nous considérons comme la chance de faire l'expérience de la crise parce que nous avons 
tous les outils et le sens de renverser ce système pourri capitaliste et laisser un héritage équitable pour 
l'avenir de l'humanité. Crashing pas seulement le capitalisme, mais aussi son avant-garde, le fascisme. Lui, 
qui ne doit pas lever la tête, mais être jeté là où il appartient, dans les Keadas de l'histoire 
 
 

POUR L'AVENIR, NOUS RÊVÉ D' 
NOUS DEVONS NOUS BATTRE  
CONTRE LE FASCISME ET LE RACISME 
ET INVERSER LE SYSTÈME QUI LES PRODUIT. 
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ANARCHISTES 
 
 


